
"Petit Abécédaire…" 
Questions fréquentes à propos du livre 

 

 

Qu'est-ce que le développement personnel et pourquoi est-il particulièrement pertinent pour 
les formateurs et enseignants ? 

Selon l'auteur, le développement personnel est un domaine riche en « pépites » utiles pour quiconque est 
prêt à en faire bon usage, particulièrement les formateurs et enseignants. Il ne se limite pas à la 
connaissance de soi, mais inclut également la connaissance de l'autre et la connaissance de la relation. 
L'objectif pour les pédagogues est de renforcer leur « potentiel de transmission » car, comme l'indique le 
neuroscientifique John Medina, un pédagogue « se doit de se connaître lui-même avant de s’adresser aux 
autres ». En maîtrisant certains outils et techniques de développement personnel, les formateurs peuvent 
améliorer leurs pratiques, mieux comprendre et interagir avec leurs apprenants aux profils variés, et ainsi 
« faire mouche » auprès d'un public plus large que ceux qui ont le même profil psychologique qu’eux-
mêmes. 

Comment l'assertivité peut-elle être bénéfique dans le contexte pédagogique ? 

L'assertivité, définie comme « L'expression libre de toutes nos émotions vis à vis d'un tiers, à l'exception de 
l'anxiété », est une manière de se comporter qui permet de s'affirmer tout en respectant autrui. Pour un 
formateur, pratiquer l'assertivité implique de s'exprimer directement et sans détour, mais avec 
considération pour l'autre. Cela ne signifie pas qu'il faille tout dire, mais plutôt savoir quoi dire, comment le 
dire, à qui le dire et en présence (ou non) de qui. L'assertivité est bénéfique car elle diminue le stress 
personnel, n'en induit pas chez autrui, et augmente l'autocontrôle dans les interactions, y compris 
pédagogiques. Elle aide à éviter les dérives classiques comme la fuite, la manipulation et l'agressivité lors 
d'échanges difficiles. 

Quelle est l'importance de la connaissance de soi dans le développement personnel, plus 
précisément pour un formateur ? 

La connaissance de soi est fondamentale dans le développement personnel, comme le souligne Pascal : « Il 
faut se connaître soi-même : quand cela ne servirait pas à trouver le vrai, cela au moins sert à régler sa vie, 
et il n'y a rien de plus juste. » Pour un formateur, cette connaissance de soi est un outil indispensable pour 
améliorer sa capacité à transmettre. En comprenant mieux son propre fonctionnement (ses états du moi, 
ses biais cognitifs, ses croyances, etc.), le formateur peut mieux gérer ses propres réactions et adapter sa 
pédagogie pour toucher des apprenants qui fonctionnent différemment de lui. Cela implique aussi d'oser 
sortir de sa zone de confort et d'expérimenter de nouvelles approches. 

Qu'est-ce que le Triangle Dramatique de Karpman et comment s'en prémunir ? 

Le Triangle Dramatique, conceptualisé par Stephen Karpman, décrit un modèle d'interaction 
dysfonctionnelle impliquant trois rôles : le Persécuteur, le Sauveur et la Victime. Ces rôles sont souvent 
joués de manière inconsciente et peuvent mener à des « jeux psychologiques » avec un « coup de théâtre » 
où les rôles s'inversent. Pour un formateur, la connaissance de ce triangle est précieuse pour reconnaître et 
éviter de tomber dans ces dynamiques potentiellement piégeuses avec les apprenants ou d'autres acteurs. 
Pour sortir du triangle, l'approche suggérée (notamment par la PNL) est d'adopter la posture du Médiateur 
(également appelée le Dauphin chez certains auteurs). Le Médiateur cherche à adopter une posture 
positive et réaliste, agissant avec assertivité pour sortir de la zone où l'on « subit » et « fait subir ». Tout en 
s’attachant à des objectifs clairs et en sachant identifier et maintenir sa place. 



Comment la notion d'« approprié ou pas » peut-elle remplacer utilement le jugement moral 
dans l'évaluation des comportements des apprenants ? 

Il est courant de porter des jugements sur les comportements des autres et les nôtres, mais en situation 
pédagogique, il est plus fécond de limiter tous ces jugements. L'alternative proposée est d'utiliser la notion 
d'« Approprié ou pas » qui évalue si une attitude ou un comportement est adapté aux circonstances 
présentes, plutôt que de le juger comme intrinsèquement bon ou mauvais. Cette approche est utile pour 
un formateur car, en cas de difficulté relationnelle avec un apprenant dont le comportement n'est pas 
adapté, il peut indiquer factuellement en quoi son attitude n'est pas appropriée à la situation, sans porter 
un jugement moral qui pourrait être source de conflit. 

Quelle est la distinction entre l'autorité et le pouvoir pour un formateur ? 

Dans le contexte pédagogique, le pouvoir, selon l'auteur, est ce qui permet de réaliser certains objectifs et 
d'obtenir des choses (comportements, actions) de la part des participants ou élèves, souvent à travers des 
contraintes ou de la manipulation. En revanche, l'autorité, en situation de face-à-face pédagogique, 
consiste à obtenir une adhésion volontaire de l'auditoire sans contraintes ni manipulation. Contrairement 
au pouvoir qui peut être décrété, l'autorité ne se décrète pas ; c'est une posture à la fois raisonnée et 
affective qui se construit et se gagne. 


